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L’islam et le christianisme se réfèrent tous deux à la 
tradition d’Abraham. Mais, malgré de réels points 
communs, il s’agit de deux démarches religieuses 
différentes. Pour éviter de faire des comparaisons 
faciles et superficielles avec la foi chrétienne, il 
importe de comprendre la démarche religieuse 
propre à l’Islam. 
 
BIBLE ET CORAN 
 

Le Coran est reçu par les musulmans comme la 
Parole de Dieu libérant l’homme des idoles 
anciennes ou modernes et le guidant sur le chemin 
du Bien. Si les chrétiens et les musulmans ont donc 
en commun le sens d’une révélation, ils divergent sur 
la nature de cette révélation. 
 

• Pour les chrétiens, la parole de Dieu c’est une 
Personne: « le Christ ressuscité » qui envoie son 
Esprit dans le monde. L’Evangile, dans le Nouveau 
Testament, nous fait connaître le plus directement la 
personne de Jésus. Mais les autres livres de la Bible 
(Ancien Testament et Nouveau Testament) renvoient 
les chrétiens d’une façon ou d’une autre à Jésus-
Christ « Parole éternelle du Dieu vivant ». Les 
auteurs de ces textes ont été inspirés par Dieu, mais 
c’est avec toute leur personnalité humaine qu’ils ont 
écrit. C’est avec leur langue, leurs connaissances et 
leur culture qu’ils expriment une parole venant de 
Dieu. 
 

• Selon la tradition musulmane, la Parole révélée est 
« le livre du Coran » puisqu’il contient les décrets 
que Dieu a bien voulu révéler pour les hommes. On 
considère traditionnellement que le Coran, à 
l’encontre des textes bibliques, n’est en rien marqué 
par la personnalité de Mohammed. Il est un simple 
transmetteur de messages s’imposant à lui, écrits 
éternellement en « Langue arabe claire » et 
conservés auprès de Dieu sur la « Table bien 
gardée » (Coran 85\21 & 22). 
 

Aussi il importe d’éviter les comparaisons trop 
rapides entre Bible et Coran non seulement parce 
que les traductions françaises ne peuvent donner 
qu'un sens approximatif des termes arabes mais aussi 
parce que la Bible ne joue pas dans le christianisme 
le même rôle que le Coran dans l’Islam. 
 
LE MYSTERE DE DIEU 
 
Il est souvent dit que chrétiens et musulmans nous 
avons le même Dieu. Cette affirmation se justifie à 

condition de savoir qu’il s’agit de deux approches 
différentes de Dieu. 
 

• Dans la foi chrétienne, Dieu amour se 
communique aux hommes par le “Verbe Incarné”, le 
Fils. Ce qui est exprimé clairement par cette phrase 
de l’Evangile: « qui m’a vu, a vu le Père » (Jean 
14/9). Plus on vit en union de cœur et d’esprit avec 
le Christ, plus on le connaît et plus on rentre dans 
une approche du Mystère de Dieu. Ce Mystère, pour 
les chrétiens, c’est l’insondable amour de Dieu allant 
jusqu’à l’Incarnation rédemptrice par laquelle Le 
Verbe de Dieu vient partager la condition humaine 
et propose aux hommes sa propre vie. 
 

• Dans l’islam, l’affirmation monothéiste, en 
opposition à toutes les formes d’idolâtrie ancienne 
ou moderne, est la clef de voûte de l’islam “Lui Dieu 
est Un, Dieu l’Impénétrable”(Coran 112/1&2). 
L’accent est mis sur la toute puissance de Dieu et sa 
miséricorde bienveillante. La soumission totale et 
l’adoration sont dues à Dieu par les êtres humains. Il 
est l’Unique, l’Impénétrable. On ne peut dire de Lui 
que ce qu’il dit sur lui-même. Ce sont les «Beaux 
Noms de Dieu», livrés par le Coran ou la tradition 
islamique, qui peuvent évoquer cette magnificence 
de Dieu. Mais ces “Beaux Noms” ne permettent pas 
à l’homme de pénétrer le Mystère divin et de 
recevoir en partage la vie de Dieu. 
 
L’HOMME ET SA DESTINEE 
 
Dans le christianisme comme dans l’Islam (Coran 
15/29), il y une affirmation radicale de la nature 
spirituelle de l’homme. 
 

• Selon la foi chrétienne, l’homme est fait à l’image 
de Dieu on n’est pas chrétien par naissance. Pour le 
devenir, il faut se mettre à la suite du Christ et entrer 
dans l’Eglise par le baptême. C’est par la 
participation effective au Mystère Pascal de mort et 
de résurrection du Christ que l’on devient participant 
à la vie divine (Vatican Il - l’Eglise dans le monde de 
ce temps - N022 §5 ). 
 

• La tradition musulmane considère qu’un pacte fut 
passé à l’origine entre Dieu et l’ensemble de 
l’humanité. Ainsi tout être humain est par nature 
musulman. Il est, de ce fait, appelé à se soumettre 
pleinement à Dieu. C’est pourquoi chacun devrait se 
reconnaître musulman en prenant connaissance du 
message coranique. Selon l’islam, les prophètes 
nombreux avant Muhammad, sont tous musulmans 
dans le sens où reconnaissant cette identité 
monothéiste inscrite en eux, ils ont été pleinement 
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soumis à Dieu. Ainsi le croyant sincère est appelé à 
prendre conscience que la véritable identité de tout 
homme, c’est l’islam. D’où la difficulté de concevoir 
que l’on puisse abandonner l’islam. 
 
LA FAIBLESSE DES HOMMES EN FACE DES EXIGENCES DE 

LEUR VOCATION 
 
Le christianisme et l’islam rappellent les difficultés 
rencontrées par les hommes pour vivre dans la 
fidélité à Dieu. 
 

• Si les chrétiens se savent appelés à vivre 
l’Evangile, ils constatent la faiblesse humaine que la 
Bible mentionne dès son début :. « Voici que le 
péché se couche à la porte, mais toi, tu dois dominer 
sur lui » (Genèse 4/7). 
 

• Les musulmans ont conscience d’être faits pour la 
soumission au Créateur de toutes choses ‘Sers Dieu 
comme si tu le voyais car si tu ne le vois pas, lui te 
voit”. Cependant les êtres humains sont versatiles, et 
capables de répandre le sang (Coran 2/30). Aussi les 
hommes doivent lutter contre leurs mauvais instincts. 
C’est le combat essentiel pour Dieu, le grand 
« Jihâd ». 
 
LA VIE MORALE ET SPIRITUELLE 
 
Vie morale et vie spirituelle ont une très grande 
place dans le christianisme comme dans l’islam où 
une tradition mystique s’est développée jusqu’à nos 
jours. 
 

• Dans le christianisme, l’amour est le critère absolu 
de l’agir humain : «Aimer Dieu avec toute sa force, 
son esprit et son cœur. Aimer son prochain comme 
soi-même ». L’Ecriture et la Tradition sont les 
références nécessaires pour découvrir tout au long de 
sa vie ce qu’est concrètement la volonté de Dieu. 
Cette quête ne peut se faire que dans la mouvance 
de l’Esprit-Saint éclairant chaque homme de bonne 
volonté. 
 

• En islam, il importe de se soumettre aux 
prescriptions de la loi écrite (Chari’a) qui est une 
interprétation du “Coran” et de la « Sunna » 
(Tradition musulmane). Elle concerne la morale 
sociale et individuelle ainsi que le culte rendu à 
Dieu, englobant ainsi avec précision l’ensemble de 
la vie humaine. Selon cette «Chari’a», les actes 
peuvent rentrer dans l’une ou l’autre de ces cinq 
catégories: obligatoires, recommandables mais non 
obligatoires, indifférents, défendus, blâmables mais 
non défendus. La définition de cette «Chari’a» par les 
juristes musulmans remonte au 9ème siècle. Certains 
musulmans pensent que, dans sa formulation comme 
dans son contenu, cette définition de la «Chari’a» 
porte l’empreinte de son époque et a perpétué des 
normes de comportement d’un autre temps 
n’exprimant pas la volonté de Dieu pour les hommes 

d’aujourd’hui. Aussi ils estiment que l’effort réalisé 
au 9e siècle doit être reconduit à chaque époque. Au 
delà de la soumission à la Loi, de nombreux 
musulmans puisent dans le Coran et la tradition 
musulmane les nombreuses dimensions spirituelles 
qui s’y trouvent. Pour l’essentiel, il s’agit de prendre 
les moyens de vivre dans le rappel de la présence de 
Dieu et dans la proclamation de sa Seigneurie. Dieu 
est celui qui dirige les hommes par sa Parole. Il est le 
Tout Puissant et le Tout Miséricordieux.  
 
LA VIE DANS L’AU-DELA  
 
• Dans la foi chrétienne, tous ceux qui auront été 
fidèles à leur conscience au cours de leur vie 
terrestre seront appelés à participer à la vie divine 
dans le Christ ressuscité. Ils seront associés à la 
plénitude de Dieu pour l’Eternité. Le refus de Dieu 
sur terre entraînera la non participation à la vie 
divine dans l’au-delà. 
 

• Dans l’islam, la soumission inconditionnelle aux 
décret divins emmène l’homme sur la voie de 
l’équilibre et du paradis. Ce paradis est un lieu de 
délice et de paix où une certaine vision de Dieu est 
probable. Mais ce paradis, décrit en images 
familières pour le voyageur du désert, n’est en rien 
participation à la vie divine. Le refus de prendre en 
compte les décrets divins entraînera la réprobation et 
la privation de ce paradis. 
 
LA RESPONSABILITE DE L’HOMME DANS LA SOCIETE 
 
Bien que de façons différentes entre les deux 
traditions, l’homme est responsable de l’ensemble de 
la création et l’exigence de la justice est primordial 
de part et d’autre. 
 

• Le chrétien se sait responsable du déploiement de 
la création. Il s’agit de travailler pour rendre ce 
monde, confié par Dieu à l’humanité, plus vivable et 
plus fraternel. C’est la vocation première de tout être 
humain. 
 

• Selon l’islam, Dieu a confié aux hommes le soin 
de gérer le monde et de l’organiser dans tous les 
domaines (Coran 33/72). C’est pourquoi ils sont les 
lieutenants de Dieu sur terre pour y faire régner 
l’ordre voulu par Dieu selon les préceptes de l’Islam. 
 
LE CULTE RENDU A DIEU 
 
• Pour exprimer leur adoration, les chrétiens 
s’adressent à Dieu par la médiation de Jésus-Christ. 
Aussi, au cours de l’Eucharistie, on prie tourné vers 
l’autel, lieu où se signifie et se réalise cette 
méditation du Christ. L’expérience de la foi en Jésus-
Christ a suscité dans les communautés chrétiennes le 
culte rendu à Dieu avec diverses expressions 
liturgiques selon les époques et les lieux. Ces rites 
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institués au cours des siècles sont susceptibles 
d’évolution. 
 

• Tous les actes du culte musulman, essentiellement 
les “cinq Piliers de l’islam” sont adoration et 
soumission à Dieu. Le croyant s’acquitte ainsi de la 
dette qu’il doit à Dieu. A l’encontre de certaines 
pratiques populaires, il n’y a pas de médiations en 
Islam. Même lorsqu’il est en communauté, le 
musulman prie Dieu, seul et sans intermédiaire. le 
“Coran” et la “Sunna”(Tradition islamique) ont fixé 
d’une manière intangible les rites religieux 
obligatoires qui doivent s’accomplir uniquement 
dans la langue sacré du “Coran”, l’arabe. 
 
DEUX DEMARCHES RELIGIEUSES SPECIFIQUES 
 
• L’islam est le monothéisme du livre et de la 
soumission à Dieu 
 

Selon la conception de l’islam, de par un pacte 
primordial conclut par Dieu avec l’humanité, les 
êtres humains sont par nature monothéistes selon la 
conception de l’Islam. Mohamed est le sceau des 
prophètes. Les messages divins qu’il a transmis 
constituent le texte coranique. Ces messages sont 
considérés comme ayant une portée universelle et 
définitive. Mais au cours de l’histoire antérieure, 
Dieu a envoyé, pour chaque peuple particulier, des 
prophètes qui ont proclamé, en substance, le même 
message monothéiste depuis les origines. 
 

Dieu a donné aux hommes l’esprit et, par la 
révélation, le discernement et la connaissance afin 
qu’ils se soumettent à la loi de Dieu et s’acquittent 
de la louange qui lui est due. Dieu trace ainsi la voie 
aux hommes afin qu’ils réalisent sur terre la justice et 
l’équilibre comme Dieu le veut. Ils sont les 
“lieutenants” de Dieu. S’ils se sont conduits selon la 
volonté divine, ils connaîtront le bonheur du paradis. 
 
• Le christianisme est le monothéisme de l’Alliance 
conclue avec Dieu dans le Mystère Pascal 
 

Pour les chrétiens, le plus beau nom que l’on puisse 
donner à Dieu, c’est l’Amour. «Dieu est Amour » (I 
St.Jean 4/8). Dieu est amour pour l’Humanité (La 
création, l’incarnation, la rédemption). Mais Jésus a 
révélé aux hommes le «Père», le «Fils» et l'«Esprit». 
Dieu est Amour en lui-même. C’est le « Mystère de 
la Trinité » propre à la foi chrétienne. La 
conséquence de cet Amour de Dieu est l’Alliance 
qu’il conclut avec l’Humanité tout entière. 
 

Les « Fils d’Abraham » ont eu conscience de 
l’Alliance conclut par Dieu avec eux. Dans les 
vicissitudes de leur histoire, ils n’ont pas toujours été 
fidèles à cette Alliance. Ils ont été appelés à en 
approfondir la signification. C’est Jésus qui révèle par 
l'« Evénement pascal », le caractère universel de 
cette  Alliance  qui  ne  concerne  pas  seulement  un  

peuple particulier. Elle est pour tous les hommes. Le 
don de la terre n’était que le signe et l’annonce du 
véritable don : Le « Royaume » ouvert à tous les 
hommes de bonne volonté. 
 

Au cours de l’Histoire du Salut, cette Alliance voulue 
par l’initiative divine se présente comme un dialogue 
entre Dieu et les hommes. Dieu va éclairer 
l’expérience des hommes et leur révéler ainsi le sens 
de leur vie et de leur agir. La révélation se fait à 
travers l’histoire de l’humanité et d’une certaine 
façon à travers l’histoire de chaque homme. Elle 
n’est pas transmise aux hommes dès le début de 
l’humanité. Elle se fait progressivement. Dieu 
accueille l’homme dans sa précarité, au sein de 
l’immense univers, pour l’inviter à rentrer peu à peu 
dans le Mystère Divin.  

* 
Musulmans et chrétiens ont bien des parentés dans 
leur foi. Ils ont en commun le monothéisme et le 
sens d’une révélation de Dieu aux hommes. Mais il 
importe de refuser les concordances hâtives. Il s’agit 
bien de deux démarches religieuses différentes 
même si certains personnages essentiels de la Bible 
(Adam et Eve, Noé, Abraham, Joseph, Moïse, David, 
Jean-Baptiste, Jésus et Marie) sont présents dans le 
Coran. 
 

La différence fondamentale tient à la place de Jésus 
dans l’islam et dans le christianisme. Pour les 
chrétiens, Jésus est le propre Fils de Dieu venant 
partager la condition des hommes et leur proposer la 
vie de Dieu. Dans l’islam, Jésus n’est qu’un être 
humain bien qu’il soit le plus saint des prophètes ( Le 
sceau de la Sainteté de Dieu). Il n’est pas mort sur la 
croix et il reviendra à la fin des temps. C’est 
pourquoi il ne peut y avoir place en Islam pour les 
notions d’Incarnation ou de Rédemption. 
 

La première partie du texte de Vatican Il sur l’islam, 
tout en reconnaissant des valeurs spirituelles, 
religieuses et morales dans l’islam, souligne que la 
personne de Jésus marque la différence fondamen-
tale entre la doctrine chrétienne et celle de l’islam. 
“L’Eglise regarde aussi avec estime les Musulmans 
qui adorent le Dieu un, vivant et subsistant, 
miséricordieux et tout-puissant, créateur du ciel et de 
la terre qui a parlé aux hommes. Ils cherchent à se 
soumettre de toute leur âme aux décrets de Dieu, 
même s’ils sont cachés, comme s’est soumis à Dieu 
Abraham auquel la foi islamique se réfère volontiers. 
Bien qu’ils ne reconnaissent pas Jésus comme Dieu, 
ils le vénèrent comme prophète ; ils honorent sa 
mère virginale Marie et parfois même l’invoquent 
avec piété. De plus, ils attendent le jour du jugement 
où Dieu rétribuera tous les hommes ressuscités. Aussi 
ont ils en estime la vie morale et rendent-ils un culte 
à Dieu, surtout par la prière, l’aumône et le jeûne.” 
(Vatican Il - Nostra aetate n03) 

 


